
Sensibilisation : Steps Game

1. Objectif de l’activité  

L’activité du jeu des étapes a pour but d’acquérir des connaissances à propos des SVBG, de la confiance et des capacités à communiquer. Il a également pour but de renforcer les moyens de prévention des SVBG au sein des cases de passage.

Le jeu se déroule comme suit : 

· Créer une série de petits papiers où sont annotés différentes étapes pour prévenir, agir contre, réagir et traiter avec les SVBG
· Ne pas numéroter les papiers et les placer dans un ordre quelconque.
· Demander aux participants de les placer dans l’ordre.

Le jeu a pour rôle d’amener les participants à avoir une discussion à propos des implications et des raisons derrière ces choix et l’ordre dans lequel ils ont placé les étapes.


2. Résultats attendus  

Sensibiliser 10 hommes et 10 femmes minimum aux mesures de prévention SVBG au sein de la case 16.
3. Responsables de l’activité

Cette activité sera exécutée par le personnel des cases de passage, notamment les éducateurs, les travailleurs sociaux sous la supervision de l’éducatrice experte de COOPI et l’appui de l’agent de protection SVBG de HCR.

4. Programmation de l'activité 

Le 26 novembre 2020 à 15 h dans le cadre des 16 jours d’activisme.













5. Déroulement de l’activité
Au total, ce sont 5 hommes et 8 femmes qui ont participé à l’activité. Cette activité a été suivie par 7 staff de COOPI (éducateurs, travailleurs sociaux, gestionnaires) ainsi que par 2 interprètes en amharique et en somali.
Au préalable, des papiers imprimés avec des phrases en anglais et en français sur les moyens de prévention, les facteurs de risque et les réactions à adopter face aux SVBG ont été disposés sur une natte au centre de la pièce. Des dessins mettant en scènes des SVBG ou des réactions (ex : porter plainte à la police) ont été ajoutés aux phrases pour faciliter la compréhension de l’activité à tous.
Chaque participant a choisi 3 papiers. A tour de rôle, les participants ont expliqué à l’assemblée ce qu’ils y voyaient et la manière dont ils comprenaient le message. Ensuite, ensemble, ils ont identifié s’il s’agissait d’un facteur de risque, un moyen de prévention ou une réaction à adopter face à une situation de SVBG.
Les sujets qui ont été abordés : 
· Les facteurs de risques (mariages forcés, mariage des mineures, analphabétisation des femmes, non accès à l’éducation, inégalités sociales en général, …)
· Les situations de SVBG 
· Les réactions à adopter 
· Les mesures de prévention
Chacun et chacune a pu donner des exemples rencontrés dans la vie quotidienne et la manière dont il ou elle a géré la situation.
Les participants ont été invités à proposer des solutions pour lutter et prévenir les SVBG dans les cases. Les femmes ont témoigné du fait qu’elles se sentent en sécurité dans les cases de passage car elles ont accès aux agents de sécurité lorsqu’un incident se passe. Néanmoins, elles ont parlé davantage des problèmes qu’elles rencontrent sur le site de Hamdallaye. Par exemple, lorsqu’une femme célibataire se rend aux toilettes sur le site, les hommes la suivent et la regardent par-dessus la porte. Elles sont terrifiées. La nuit elles ne dorment pas et préfèrent dormir ensemble le jour, ce qui perturbe leur quotidien. Elles disent que les hommes leur disent que comme elles ont déjà été violées en Libye, ils peuvent leur faire ce qu’ils veulent. 
L’insécurité pour les femmes, encore plus lorsque ce sont des femmes célibataires, poussent les femmes à vouloir rester dans les cases de passage à Niamey et même à y rester de manière anarchique. Elles ne veulent absolument pas retourner sur le site. 
Vers 16h30, les participants ont interrompu l’activité pour aller prier. En partant, les femmes ont tenu à ce que le staff reste pour pouvoir poursuivre la discussion. A leur retour, s’en sont suivies surtout des discussions au sujet de la scolarisation des enfants, dont un enfant présentant un handicap. La mère tenait à ce que le staff ne fasse pas de distinction entre son enfant et les autres car elle tient beaucoup à ce qu’il ne se sente pas différent. Celui-ci a été accepté dans une école mais il présente encore des difficultés à s’y rendre, étant très attaché à sa mère. Des stratégies ont été trouvées avec la mère pour améliorer le bien-être de l’enfant et tenter à ce qu’il puisse intégrer l’école au fur et à mesure.
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